
Por t -Gen t i l 17
Mercredi 25 Novembre 2015

L'ONG Synergie, sous l'im‐pulsion de son présidentLéon Ababé, a organisédernièrement une cara‐vane médicale au sein dela paroisse Sainte‐Thé‐rèse, dans le 2e arrondis‐sement. Transformée enun vaste centre hospita‐lier, cette église catho‐lique a reçu, une journéedurant, des centaines depersonnes venues desquartiers de l'arrondisse‐ment concerné, mais éga‐lement d'autres de la ville,auxquelles des consulta‐tions, soins et médica‐ments ont été offertsgracieusement. Même lagrande pluie qui s'estabattue sur la ville toutela matinée ce jour‐là, n'apu ébranler la volonté deces compatriotes, étantentendu que pour beau‐coup, l'accès aux soins de

Consultations, soins et médicaments gratuits
Caravane médicale de l'ONG Synergie

Vianney MADZOU
Port-Gentil / Gabon

La responsable de la pharmacie servant des médi-
caments de manière gracieuse aux malades.
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Des patients attendant d'être reçus par les médecins
présents lors de la caravane médicale.
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MISE en place il y a six ans,l'association qui, au départ,regroupait les ressortissantsde l'Ogooué‐Ivindo vivant àPort‐Gentil, s'est ouverte au"il du temps, devenant un vé‐ritable creuset de rencontredes cultures. Six ans durant,l'association, conduite parDonation Afatoughe, a misau cœur de son action le par‐tage, la solidarité et la pro‐motion de la culturetraditionnelle.Lors de l'assemblée généraletenue le week‐end écoulépour le réaménagement dubureau, suite au départ dequelques membres, un re‐gard rétrospectif a été jetésur les œuvres à l'endroitdes membres, mais égale‐ment sur les perspectives,en vue d'un meilleur vivreensemble. Les grands ren‐dez‐vous culturels organiséslors des soirées d'anniver‐saire, depuis cinq ans, ontpermis un échange enrichis‐sant avec la présence à Port‐Gentil des groupes venusdes villages. Chants, danses et mets tra‐ditionnels, l'accent a été missur les traditions. Une ma‐

nière de raviver la "lammedes nobles valeurs de nosterroirs. « Nous voulons
montrer à tous ce qu'un peu-
ple a de plus cher, ses tradi-
tions et coutumes, qui
doivent guider son existence.
Nous voulons également, par
nos manifestations, commu-
niquer cette !lamme à la jeu-
nesse. Ainsi serons-nous
certains qu'elle ne s'éteindra
jamais», a déclaré le prési‐dent, Donatien Afatoughe.La solidarité est un mot quia tout son sens au seind'Elarmeyong, où les mem‐bres en dif"iculté reçoiventde l'aide de façon régulière.Des apports ponctuels auxpersonnes en détresse, desprêts sans intérêts à ceuxqui le souhaitent pour dé‐marrer une activité, tout estmis en œuvre pour qu'aucunmembre ne soit laissé aubord de la route. « Cette année, nous accor-
dons une place importante à
l'éducation, à travers un
vaste projet de cours de sou-
tien aux enfants des membres
qui rencontrent des dif!icul-
tés sur le plan scolaire», a an‐noncé le président. Cetencadrement qui, générale‐ment, coûte cher aux pa‐rents, sera assuré par lesenseignants membres del'association, et d'autres prisen charge entièrement par

Elarmeyong.Pour le bureau, le grand pro‐jet de cette année reste l'or‐ganisation d'une semaineculturelle consacrée auxpygmées, en collaborationavec l'Alliance franco‐gabo‐naise, la mairie de Port‐Gen‐til et bien d'autrespartenaires. Au menu de cetévénement, des chants,danses et sketchs animéspar des pygmées venus del'Ogooué‐Ivindo, mais égale‐ment des conférences‐dé‐bats autour de ce peupleresté "idèle à ses valeurs tra‐ditionnelles.Pour réaliser cet ambitieuxprojet, Donatien Afatougheest entouré de quatre vice‐présidents: William N'nahBie, Dan Nkoure Assoughe,Sabine Benga et Prisca And‐jouomo. Le secrétariat géné‐ral est assuré parThéophane BoubebeNdoume et Moïse EfaleNguema, alors que GabrielNgwe et Jean Jules BlondoBonny s'occupent des "i‐nances, Narcisse AkoumaAyang, des relations exté‐rieures. L'action de ce bu‐reau, appuyé par quatreconseillers, fait d'Elar‐meyong un des modèles enmatière de solidarité et de lapromotion de la culture tra‐ditionnelle dans la capitaleéconomique.

Elarmeyong, le partage et la promotion de
la culture traditionnelle en projet

Vie des associations
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Le bureau d'Elarmeyong.
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Le président d'Elarmeyong,
Donatien Afatoughe.

Ph
ot

o 
: V

ia
nn

ey
 M

a
d

zo
u

qualité demeure un luxe.Le tri, la médecine géné‐rale, la pédiatrie, la gyné‐cologie, la cardiologie, lachirurgie, le laboratoire, lavaccination, tous les ser‐vices étaient bien repré‐sentés au cours de cettecaravane médicale, qui aégalement prévu unepharmacie où les patientspouvaient se procurergratuitement les médica‐ments prescrits aprèsconsultations.Installé dans l'église, le

service de tri, géré pardeux in"irmières d'État enservice au Centre hospita‐lier régional de Ntchengue(CHR), était chargéd'orienter les patientsvers le service de méde‐cine générale ou auprèsd'éminents spécialistes,oeuvrant dans des sallesannexes ou dans les bu‐reaux du dispensaire de laparoisse. Environ cinq‐cents patients ont étéreçus et traités par cetteéquipe, placée sous le

contrôle de la Directionrégionale de la Santé del'Ogooué‐Maritime.Un engouement particu‐lier a été observé dans lesservices de pédiatrie et devaccination. Le dernier aadministré des vaccinscontre plusieurs patholo‐gies aux enfants de 0 à 11mois, mais également auxfemmes enceintes. « Les
vaccins administrés per-
mettent, en effet, d'immu-
niser les enfants et les
femmes enceintes contre
les maladies telles que la
tuberculose, la poliomyé-
lite, la diphtérie, la coque-
luche, l'hépatite B, la
méningite, la rougeole, la
!ièvre jaune et le tétanos»,

nous a con"ié HamelinDietha, logisticien régio‐nal en charge de la vacci‐nation dans la province del'Ogooué‐Maritime. Une véritable aubainepour les familles économi‐quement faibles, souventsans moyens pour se pro‐curer ces vaccins bienonéreux dans les pharma‐cies de la ville.« La tension artérielle, le
diabète, les douleurs arti-
culaires sont des cas qui re-
viennent le plus souvent»,nous a déclaré le médecingénéraliste, entre deuxconsultations. Aprèscelles‐ci, plusieurs ma‐lades ont pu subir des exa‐mens dans le laboratoire

érigé sur les lieux pour lacirconstance, avant depasser par la pharmaciepour se faire servir gra‐tuitement les médica‐ments prescrits. « Des médicaments géné-
riques et spécialisés ont été
achetés par l'ONG auprès
de la centrale d'achat ins-
tallée au sein du CHR, ainsi
que dans les pharmacies
de la ville. Il y en a donc
pour tout le monde», nousa rassuré Antoinette Mou‐lacky, responsable régio‐nale des pharmaciesmaritimes.Les différents les patientsrencontrés n'ont pas tarid'éloges à l'endroit del'ONG Synergie et de sonprésident Léon Ababé,pour cette initiative loua‐ble. L'altruisme chevilléau corps, le président deSynergie continue de fairede l'éducation et de lasanté des domaines prio‐ritaires pour son actionen faveur des populationséconomiquement faibles. Des initiatives louablesqui devraient faire tâched'huile, au moment où semultiplient des appels à lasolidarité et au partage àl'endroit de nos compa‐triotes qui en ont besoin.


